
GÉNÉALOGIE DES BRUNET DE L’ÎLE BIZARD 

Éliane Labastrou 

Les renseignements qui suivent ainsi que le supplément généalogique qui les accompagne sont diffusés, sans garantie d’exactit ude,  

uniquement à des fins d’information généalogique, afin de permettre aux descendants des familles souches de l’île Bizard de 

retrouver leurs racines. Les commentaires sont une édition révisée d’abord en 2010 de ceux accompagnant les tableaux généalogiques 

parus dans Histoire de l’île Bizard, ouvrage publié sous l’égide de la bibliothèque et du conseil municipal de l’Île-Bizard en 1976, 

p. 200-207. En 2015, des renseignements tirées de l’Historique des terres de l’île Bizard y ont été ajoutés.. Les deux tableaux ont été 

légèrement modifiés. Les numéros de terres indiqués correspondent au plan terrier de Pierre Foretier de 1807 jusqu’en 1874 et au 

cadastre de 1874 par la suite. Le supplément généalogique qui accompagne ce document présente chacune des familles marquées d’un 

astérisque sur les tableaux. Il a été révisé en 2010 pour y inclure des données communiquées par des descendants, mais non 

entièrement mis à jour.  

 

Le patronyme Brunet, dérivé de l’adjectif « brun » est très 

commun en France et au Canada où plusieurs Brunet ont fait 

souche. 

La principale lignée de ceux qui habitent dans l'île Bizard 

est celle des Brunet dits Letang (voir le tableau des Brunet dits 

Letang, p. 3), mais une autre lignée y est aussi présente, celle 

descendant de Pierre Brunet, originaire de Saint-Rémy de 

Dieppe en Normandie, marié avec Marie-Catherine Cottin dite 

d’Arras. Celle-ci figure parmi les filles du roi1 (voir le tableau 

des descendants de Pierre Brunet, p. 7).  

En nous fiant aux actes notariés mentionnés dans le livre 

terrier de Pierre Foretier établi rétrospectivement en 1807 et 

tenu à jour jusqu’en 1826, ainsi qu’à l’aveu et dénombrement 

de Pierre Foretier en 1781 et aux recensements, voici les Brunet 

qui possèdent une terre ou habitent dans l’île aux dates 

indiquées. 

En 1736, un dénommé Michel Brunet de Pointe-Claire 

prend, au nom de son fils Michel, une concession de quatre 

arpents de front sur vingt arpents de profondeur (terre n° 30) et 

une autre terre adjacente (terre n° 27) de deux arpents sur 41 du 

côté sud de l'île2. Mais il revend les deux en 1743. S’agit-il du 

Michel Brunet qui se trouve à gauche du tableau des Brunet dits 

Letang?  

En 1777, Noël Brunet acquiert la terre n° 19, du côté sud de 

l’île, et la revend en 17923. En 1781, il possède, à cet endroit, 

une terre de 93 arpents dont 15 sont en culture. Il pourrait s’agir 

du fils de Michel mentionné ci-dessus. 

La terre n° 68 est concédée par la seigneuresse du fief à 

Pierre Brunet (4
e
 génération) le 23 septembre 17634. En 1781, 

Pierre Brunet y possède une concession de 80 arpents dont 15 

sont en culture et le reste en bois debout, avec une maison et 

une grange. Quand il meurt, le mari de sa fille Josephte rachète 

les parts de ses beaux-frères, Joseph et Amable5. Il s’agit de 

Pierre Brunet, marié en  1763 avec Thérèse Larivière, et 

figurant au centre du tableau.  

http://www.sphib-sg.org/fib/plan1807.html
http://www.sphib-sg.org/fib/cadastre1874.html
http://www.sphib-sg.org/fib/plan1807.html
http://www.sphib-sg.org/fib/plan1807.html
http://www.sphib-sg.org/fib/plan1807.html
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En 1773 et 1783, un dénommé Michel Brunet acquiert en 

deux parties la terre n° 37 faisant 109 arpents en superficie
6
. Selon 

le dénombrement de Pierre Foretier en 1781, il y exploite une 

concession de 100 arpents, dont 28 sont en culture, sur  laquelle se 

trouvent une maison et une grange. Il cédera cette terre à son fils 

Joseph en 1805. Nos données généalogiques confirment la 

présence dans l'île de Michel Brunet marié en 1770 avec Marie-

Joseph Rivière et en 1773 avec Geneviève Jérôme dite Latour. 

Celui-ci n'était pas un Brunet dit Letang (voir le tableau de Pierre 

Brunet). 

En 1781, François Brunet acquiert la terre n° 40, mais il la 

revend un an plus tard7. 

En 1807, se trouvent Jean-Baptiste Brunet et Agathe 

Sicard sur la terre n° 4, Joseph Brunet fils de Michel sur la 

terre n° 37 et Amable Brunet sur la terre n° 78. 

Dans le recensement de 1825, cinq familles de Brunet se 

trouvent dans l'île, dont trois ont pour chef un nommé Joseph 

Brunet; les deux autres chefs de famille sont Jacques et 

Amable Brunet. Le livre terrier mentionne, pour 1826, la 

présence de Jacques Brunet sur la terre n° 27, Joseph Brunet 

fils de Michel sur la terre n° 37 et Amable Brunet sur la terre 

n° 78. 

Dans le recensement de 1831, nous trouvons du côté nord-

ouest de l'île un nommé Joseph Brunet établi sur une terre de 

40 arpents dont 36 sont en culture; un autre chef de famille 

aussi nommé Joseph Brunet est journalier; enfin, Paul Brunet 

occupe une terre de 60 arpents, dont 57 sont en culture. Du côté 

sud, se trouve à la même date un certain C. Brunet établi sur 

une terre de 30 arpents dont 26 sont en culture; Jacques Brunet 

occupe une terre de 97 arpents, dont 93 sont en culture; enfin, 

Joseph Brunet a une terre de 114 arpents dont 57 sont en 

culture. 

Dans le recensement de 1851, Joseph Brunet, marié avec 

Marguerite Lauzon, est cultivateur au nord-ouest de l'île, sur 

une terre de 45 arpents dont 38 sont en culture. Joseph Brunet 

et Euphrosine Chaurest occupent une terre de 110 arpents dont 

65 sont en culture. Baptiste Brunet occupe une terre de 

20 arpents dont 14 sont en culture. Luc Brunet est aussi culti-

vateur sur une terre de 80 arpents dont 74 en culture. 

Enfin, en 1874, seuls Jean-Baptiste Brunet et Judith Massy 

possèdent encore une terre dans l'île, le n° 13 du nouveau 

cadastre, comprenant 30 arpents, située du côté sud-ouest de 

l'île entre la rue Cherrier et la rivière des Prairies. 

I1 n'est donc pas facile d'y voir clair dans ces nombreuses 

familles de Brunet des premiers temps de l'île Bizard. Nous 

allons toutefois essayer d'en dégager les principales branches 

généalogiques dont certains descendants vécurent dans l'île. 

Familles Brunet dits Letang 

Les ancêtres des Brunet dits Letang sont Mathieu Brunet 

dit Letang, 1646-1708, né à Tourouvre dans le Perche, et Marie 

Blanchard, 1649-1708, de la paroisse Saint-Nicaise, évêché de 

Rouen en Normandie. Mathieu Brunet habite à Olonne dans le 

Poitou au moment de son engagement à La Rochelle le 19 mars 

1657. Dix ans plus tard, le 16 novembre 1667, il épouse Marie 

Blanchard à Québec. Marie Blanchard est l’une des filles du roi 

arrivées le 10 novembre 1667 à Québec. Ces filles du roi sont 

envoyées, de 1663 à 1673, en Nouvelle-France, afin de com-

penser le déséquilibre de la population masculine et féminine et 

de favoriser le peuplement de la colonie8. Le roi Louis XIV leur 

octroie une dot de 50 livres pour épouser un habitant du 

Canada. Après la mort de Mathieu, Marie Blanchard se remarie 

avec Yves-Luc Locas dit St-Venant et elle décède à Lachine le 

29 janvier 1722. 

http://www.sphib-sg.org/fib/plan1807.html
http://www.sphib-sg.org/fib/plan1807.html
http://www.sphib-sg.org/fib/plan1807.html
http://www.sphib-sg.org/fib/plan1807.html
http://www.sphib-sg.org/fib/plan1807.html
http://www.sphib-sg.org/fib/plan1807.html
http://www.sphib-sg.org/fib/cadastre1874.html
http://www.sphib-sg.org/images/genealogie-big.jpg
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Pour visualiser le tableau, 

l’afficher à 150 %. 
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Le tableau des Brunet dits Letang montre la branche de 

Michel à gauche du tableau, avec son fils Noël, vraisembla-

blement celui qui a pris une concession en 1777.  

Examinons maintenant la branche issue de Joseph Brunet 

et Françoise Barbary dite Grand'Maison. 

 

En deux transactions de 1785, leur fils, Hyacinthe (ou 

François-Hyacinthe, 4
e
 génération), marié avec Marie-Joseph 

Théoret, fille de Jean-Baptiste et Marthe Cholet (voir le 

tableau I de la généalogie des Théoret), prend la terre n° 4 dans 

la partie ouest de l’île9. Il est présent dans l'île en 1790, lors de 

la visite du grand voyer pour la construction des chemins. I1 

occupe alors une terre traversée par le chemin qui conduit au 

domaine seigneurial (pointe Monk). Hyacinthe Brunet cède sa 

propriété à son fils, Jean-Baptiste en 179110. 

Jean-Baptiste (5
e
 génération) épouse Agathe Sicard en 

1792 et signe le document relatif à la construction des chemins 

en 1795. Sur la terre n° 4 se trouve une ancienne maison de 

pièce sur pièce qui a fait l’objet d’une rénovation en 2008.  

Après l’enlèvement du parement de briques, est apparue une 

construction faite de gros madriers équarris à la hache, des 

assemblages à mi-bois et à coulisse avec chevilles de bois, qui 

indiquent une construction ancienne. L’acte de vente-donation 

de 1791 mentionne des bâtiments mais pas de maison, ce 

qui laisse supposer que la maison a été construite en vue du 

mariage de Jean-Baptiste en 1792. Le plan terrier de 1807 

montre une maison sur cette terre. 

 

La famille de Jean-Baptiste Brunet et Agathe Sicard 

habite dans l’île jusqu’en 1812, puis échange sa propriété 

contre une autre au Cap Saint-Jacques11. Mais Jean-Baptiste 

meurt en 1816 à l’âge de 45 ans, en laissant une famille de huit 

enfants (les deux filles aînées sont mariées) et un fils posthume 

qui naîtra après sa mort. Son fils aîné, Thomas, âgé de 18 ans, 

reprend la ferme du Cap Saint-Jacques. C’est lui qui fera 

construire, en 1834, la maison Thomas-Brunet, sise au n° 187 

du chemin du Cap Saint-Jacques, citée monument historique 

depuis 2008. La maison Thomas-Brunet est construite par 

Charles Brunet, maçon très actif dans la région.  

 
Maison Jean-Baptiste Brunet, 1244, montée Wilson, après l’enlèvement du 
revêtement de briques en 2008. Photo Roger Labastrou, 2008. 

  

Au moins huit enfants de la famille de Jean-Baptiste 

Brunet et Agathe Sicard se marient. Les trois filles aînées 

épousent des fils de Joseph Ladouceur et Françoise Rouleau 

(voir la généalogie des Ladouceur).  

Marguerite (5
e
 génération), fille de Hyacinthe, épouse en 

1793 Antoine Proulx dit Clément (voir la généalogie des Proulx 

dits Clément); elle devient donc l'arrière-grand-mère de J.-Avila 

Proulx. La famille d’Antoine Proulx et Marguerite Brunet 

s'établit sur la terre n° 7812, du côté nord de l'île, puis sur la 

terre n° 613, du côté sud, habitant dans la maison dite du 

Centenaire à partir de 1802. 

http://www.sphib-sg.org/fib/TheoretC.pdf
http://www.sphib-sg.org/fib/plan1807.html
http://www.sphib-sg.org/fib/plan1807.html
http://patrimoine.ville.montreal.qc.ca/inventaire/fiche_bat.php?id_bat=9999-02-0013-01&affichage=fiche&civique=187&voie=3454&est_ouest=&appellation=Thomas-Brunet&arrondissement=22&protection=9&batiment=oui&zone=oui&lignes=25&type_requete=simple&
http://www.sphib-sg.org/fib/LadouceurS.pdf
http://www.sphib-sg.org/fib/ProulxCS.pdf
http://www.sphib-sg.org/fib/ProulxCS.pdf
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Régis, fils de Thomas, s’est établi au Cap Saint-Jacques, 

mais un de ses fils, Wilfrid (1869-1945, 8
e
 génération), marié 

avec Anna Duquette, habite du côté sud-ouest de l’île, dans une 

maison située au bout de la rue Cherrier à l’Ouest (maintenant 

démolie). 

 
Famille de Wilfrid Brunet et Anna Duquette. G. à D.  Wilfrid Brunet, Eliza, Henri, 

Nelson, l'abbé Duquette. Anna Duquette-Brunet, Marie-Louise Jarry. Coll. SPHIB-SG. 

Le frère de ce Wilfrid Brunet, Trefflé (8
e
 génération), 

marié avec Mercédès Paiement, est le grand-père du docteur 

Treffé Brunet de Sainte-Geneviève. Le fils de Trefflé, 

Napoléon épouse, en 1924, une jeune fille de l'île, Hermédine 

Cardinal, fille d'Adélard (voir la généalogie des Cardinal) et ils 

vivent dans l'île Bizard pendant un certain temps. Enfin, Urgel 

(8
e
 génération) et Marie-Louise Meloche sont les grands-

parents d’Urgel Brunet de Sainte-Geneviève.  

Prenons maintenant la branche du centre du tableau, issue 

de Pierre Brunet et Thésèse Larivière (4
e
 génération), présents 

dans l'île à partir de 1763. Parmi leurs enfants, Joseph-Amable 

(5
e
 génération) épouse, en 1796, Marie-Eugénie Daoust, veuve 

de Jean-Baptiste Proulx dit Clément (frère d'Antoine dont nous 

venons de parler). La famille habite dans la maison dite du 

Centenaire jusqu'en 1802, année où a lieu l’échange de la 

propriété contre celle d’Antoine Proulx dit Clément.  

En 1838, Joseph-Amable acquiert de François Leclerc 

3 arpents de front de la terre n° 60 sur la profondeur existant 

entre le lac et le chemin du roi, sans bâtiment, ainsi qu’un autre 

lopin au sud du chemin du roi, vis-à-vis du premier, mais de 

seulement 1 ½ arpent de largeur, terrain enclos, jusqu’à une 

première traverse14. En 1843, sa veuve, Marie-Eugénie, fait 

donation de ces deux lopins à Guillaume Gamelin Gaucher, 

avec la maison et les bâtiments qui se trouvent sur le premier 

lopin15. 

Quatre enfants naissent de l'union de Joseph-Amable 

Brunet et Marie-Eugénie Daoust; trois fils figurent au tableau. 

Paul et François eurent plusieurs enfants nés dans l'île, mais ils 

la quittent vers le milieu du XIX
e
 siècle. Quant à Joseph, trois 

de ses filles épousèrent des fils de François Paquin et 

Geneviève Brunet : François-Xavier, Isaïe et Damase (voir la 

généalogie des Paquin). Les trois fils de Joseph Brunet, Joseph, 

François et Paul (6
e
 génération) ne semblent pas avoir laissé de 

descendance dans l'île. 

Voyons maintenant la branche issue de Philippe Brunet 

(3
e
 génération), à droite du tableau. Amable-Philippe (5

e
 géné-

ration), marié avec Marie-Louise Desloges (ou Delage) dite 

Lavigueur, semble habiter dans l'île, car la plupart de ses 

enfants épousent des garçons et des filles de l'île Bizard. 

Ainsi, l'aîné Jacques (6
e
 génération) épouse en 1808 

Josephte Martin, fille de l'ancêtre de cette famille dans l'île 

(voir la généalogie des Martin). En 1808, Jacques, époux de 

Josephte Martin, acquiert la terre n° 27 du terrier16. La famille 

figure aux recensements de 1825 et de 1831, date à laquelle elle 

possède une terre de 97 arpents, dont 93 sont en culture. Elle 

produit 60 minots de blé, 100 minots de pois, 120 minots 

http://www.sphib-sg.org/fib/CardinalS.pdf
http://www.sphib-sg.org/fib/ProulxCS.pdf
http://patrimoine.ville.montreal.qc.ca/inventaire/fiche_bat.php?id_bat=7236-19-7337-01&affichage=fiche&civique=&voie=0&est_ouest=&appellation=Maison%20dite%20du%20centenaire&arrondissement=18&protection=9&batiment=oui&zone=oui&lignes=25&type_reque
http://patrimoine.ville.montreal.qc.ca/inventaire/fiche_bat.php?id_bat=7236-19-7337-01&affichage=fiche&civique=&voie=0&est_ouest=&appellation=Maison%20dite%20du%20centenaire&arrondissement=18&protection=9&batiment=oui&zone=oui&lignes=25&type_reque
http://www.sphib-sg.org/fib/plan1807.html
http://www.sphib-sg.org/fib/PaquinS.pdf
http://www.sphib-sg.org/fib/MartinS.pdf
http://www.sphib-sg.org/fib/plan1807.html
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d’avoine, 40 minots d’orge ou de seigle, 200 minots de pommes 

de terre et 10 minots de sarrasin. Son bétail comprend 12 bêtes 

à cornes, 3 chevaux, 19 moutons et 11 cochons. En 1833, 

Jacques Brunet achète, en plus, une grande partie de la terre 

voisine n° 26, moins deux lopins possédés par Amable Martel 

du côté sud17. Trois des fils, Ferdinand, Sévère et Luc 

(7
e
 génération), s'établissent dans l'île; Sévère la quitte avant 

1851; les deux autres, Ferdinand et Luc, sont tous deux 

cultivateurs au recensement de 1851. Ils quittent probablement 

l'île vers les années 1860-1870.  

Un fils de Ferdinand, Gédéon (8
e
 génération), est l’ancêtre 

d’une nombreuse famille de Brunet à Fond-du-Lac dans le 

Wisconsin. Marié avec Rose de Lima Rocan dite Bastien, il est 

considéré là-bas comme l’ancêtre de la famille. On l’appelle 

« pépère Brunet ». Parti travailler dans une scierie à Malone 

dans l’état de New York aux États-Unis, Gédéon se dirige, par 

bateau, au Wisconsin, en 1865, avec un groupe de concitoyens 

dont plusieurs jeunes gens de l’île Bizard, qui y fonderont une 

famille18. Voici la bénédiction du jour de l’an qu’un descendant 

du Wisconsin rapporte comme étant la bénédiction que pépère 

Brunet utilisait19. Selon l’auteur, cette bénédiction a 

probablement son origine au Canada : 

C’est le Jour de l’an, la famille entière 

Au pied de la croix s’est mise à genoux. 

Le père se lève, après la prière, 

Voici ce qu’il dit, d’un ton grave et doux. 

Sang de mon sang, fils de ma race, 

Aujourd’hui groupés sous mon toit ! 

De vos anciens suivez la trace, 

Demeurez gardiens de la foi ! 

Sachez conserver les usages 

Légués jadis par les aïeux. 

Gardez surtout notre langage, 

Notre parler mélodieux. 

Du Canada terre chérie, 

Soyez tous les fiers défenseurs,  

Si l’on attaque la Patrie. 

Dressez-vous contre l’agresseur. 

Mon front s’incline vers la terre, 

Mes pauvres yeux sont bien finis. 

Pensez à moi dans vos prières. 

Allez, enfants, je vous bénis ! 

François (6
e
 génération), fils d'Amable-Philippe, épouse en 

1814 Marguerite Théoret, fille de Louis Théoret et Marguerite 

Brayer (voir la généalogie des Théoret). Ils ont une nombreuse 

famille, mais s'établissent probablement à Sainte-Geneviève. 

Parmi leurs descendants, Auré (10
e
 génération), fils de Wildy, 

a épousé en 1926 Hélène Théoret, fille de Vitalien (voir la 

généalogie des Théoret). Il est conseiller municipal de l'île 

Bizard de 1958 à 1961. 

Mentionnons encore Charles (6
e
 génération) qui, lors du 

recensement de 1831, exploite une terre dans l'île. Enfin, tout à 

fait à la droite du tableau, se trouve un autre Joseph-Amable 

(6
e
 génération) qui épouse en 1822 Marie-Joseph Legault, 

veuve de Joseph Martin, le premier Martin venu dans l'île 

(MarieJoseph Legault est la mère de Josephte Martin, épouse de 

Jacques Brunet, frère de Joseph-Amable). 

Un autre membre des familles Brunet dites Letang, 

Wilfrid, descendant d'Herménégilde Brunet de Sainte-

Geneviève, et marié en 1930 avec Alice Théoret, fille de 

Patrick, vient s'établir dans l'île, sur la terre n° 72 où il crée un 

vignoble qui finira à sa mort en 1943. Il y a actuellement dans 

l'île plusieurs descendants de cette branche de Brunet dits 

Letang que nous n'avons pu incorporer à notre tableau car elle 

ne semble pas avoir d'ascendance commune avec ceux habitant 

l'île Bizard auparavant. 

http://www.sphib-sg.org/fib/plan1807.html
http://www.sphib-sg.org/fib/plan1807.html
http://www.sphib-sg.org/fib/TheoretS.pdf
http://www.sphib-sg.org/fib/TheoretS.pdf
http://www.sphib-sg.org/fib/MartinS.pdf
http://www.sphib-sg.org/fib/TheoretS.pdf
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Familles Brunet issue de Pierre Brunet  

Nous avons déjà parlé de Michel Brunet marié avec 

Geneviève Jérôme dite Latour. Cette famille est surtout 

intéressante par le rôle qu'elle joue au moment de 

l'établissement de la famille Paquin dans l’île au début du 

XIX
e
 siècle. En effet, deux filles de Michel Brunet et 

Geneviève Latour épousent Charles et François Paquin, 

originaires de Deschambault, alors que l'un des fils Brunet, 

Joseph, épouse la sœur des Paquin, Marie-Reine (voir la 

généalogie des Paquin). Joseph Brunet et Marie-Reine Paquin 

n'ont qu'un fils, Joseph, marié avec Sophie Théoret, fille de 

Louis Théoret et Marguerite Brayer, puis avec Euphrosine 

Chauret. Treize enfants de sa première femme naissent dans 

l'île et quatre s'y marient; un autre se marie à Sainte-Geneviève: 

aucun d'eux n'a laissé de descendants Brunet dans l'île Bizard. 

 

Tableau des descendants de Pierre Brunet ci-

contre. 

 

Présents en nombre considérable au début de la coloni-

sation de l'île, de 1736 à 1851, les Brunet font partie de la 

généalogie de nombreux habitants actuels de l'île Bizard. Ils 

diminuent nettement en nombre vers la fin du XIX
e
 siècle et, au 

début XX
e
 siècle, il ne reste dans l’île que la famille de Wilfrid 

Brunet et Anna Duquette. Puis l'autre Wilfrid, marié avec Alice 

Théoret, vient la rejoindre en 1930. II existe actuellement 

d’autres Brunet dans l'île, mais ils ne figurent pas sur le tableau. 

 

 

Pour 

visualiser le 

tableau, 

l’afficher à 

150 %. 

. 

http://www.sphib-sg.org/fib/PaquinS.pdf
http://www.sphib-sg.org/fib/TheoretS.pdf
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Voir aussi le supplément généalogique des Brunet. 

Pour un complément d’information sur l’histoire et le patri-

moine de l’île Bizard, consulter le livre Aux confins de 

Montréal, L’ILE BIZARD des origines à nos jours, 2008.  
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1
 Site http://fillesduroi.org/src/f_filles_list.htm 

2
 Concession par M

lle
 Dubuisson à Michel Brunet. Notaire Gaudron de 

Chèvremont, 1736-01-25. 
3
 Vente par Jean-Baptiste Sauvé à Noël Brunet. Notaire Louis-Joseph Soupras, 

1777-03-21. Vente de Noël Brunet à Alexandre Délienne. Notaire Gagné, 1792-

02-25.  
4
 Concession par Mlle Dubuisson à Pierre Brunet. Notaire Pierre Panet, 1763-

09-23. 
5
 Rachat des parts par François Rousson. Notaire Gagné, 1795-02-07. 

6
 Vente par Michel Beaulne à Michel Brunet. Notaire Louis-Joseph Soupras, 

1773-09-27. Vente par Paul Riché à Michel Brunet. Notaire Louis-Joseph 

Soupras, 1783-11-10. 
7
 Vente par Thomas Pilon à François Brunet. Notaire Louis-Joseph Soupras, 

1781-03-31. Revente à Ignace Lahaye. Notaire J. Soupras, 1782-03-05. 
8
 La Société des filles du roi et soldats de Carignan, 

http://fillesduroi.org/src/f_filles_list.htm. 
9
 Deux transactions : Vente par François Chamaillard à Hyacinthe Brunet. 

Notaire Soupras, 1785-03-26, et vente ou échange par Pierre Claude à 

Hyacinthe Brunet. Notaire Louis-Joseph Soupras, 1785-08-16.   
10

 Vente par Hyacinthe Brunet à son fils, Jean-Baptiste. Notaire Louis-Joseph 

Soupras, 1791-07-28. 
11

 Échange entre Jean-Baptiste Brunet et François Groulx. Notaire Joseph 

Maillou, 1812-0125. 
12

 Vente par la veuve de Jean-Baptiste Clément à Antoine Clément. Notaire 
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